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Inventaire des gîtes à Chauves-souris en Albret 

 

Ce projet est le fruit d’une collaboration entre la SEPANLOG, porteuse du projet via le site Natura 

2000 des « Caves de Nérac » FR7200800, le CEN Aquitaine et Albret Communauté, animatrice du 

site Natura 2000 de « la Gélise » FR7200741. La mutualisation des connaissances et des compétences 

a permis d’obtenir des financements pour réaliser un inventaire des chauves-souris à l’échelle de la 

communauté de communes de l’Albret. L’objectif principal est d’améliorer la connaissance sur la 

répartition des gîtes à chiroptères au sein de ce territoire et de déceler d’éventuels liens entre les Caves 

de Nérac et le site de la Gélise. Ces points sont indispensables pour mieux y appréhender la 

distribution des espèces et d’envisager la protection d’un réseau de gîtes plutôt que des sites ponctuels 

et isolés. Protéger les caves de Nérac ainsi que les autres sites, importants pour les chiroptères, déjà 

connus à proximité, est certes primordial mais insuffisant. L’objectif secondaire de cette étude, 

important aussi, concerne la sensibilisation des particuliers et des collectivités  

 

Devant la superficie du territoire d’étude (742 km2) et la multitude de sites potentiellement favorables, 

il était nécessaire de cibler les prospections. Dans un premier temps, un recensement cartographique 

a été réalisé regroupant les sites connus et les sites potentiels tels que les églises, les moulins et les 

châteaux. En parallèle, un questionnaire, sous forme d’une brochure a été diffusé, par l’intermédiaire 

des mairies, aux administrés des 33 communes d’Albret Communauté. Cette brochure contenait aussi 

une partie générale sur les chauves-souris assurant déjà une première étape de la sensibilisation pour 

les particuliers et les élus. 

Un week-end « bénévoles » axé sur la recherche de gîtes de reproduction a été organisé début juillet. 

Plusieurs équipes se sont partagées le territoire. Les bâtiments du type églises, châteaux, moulins, 

ainsi que quelques ponts, ont été ciblés arrivant à la sélection de 144 sites jugés potentiellement 

favorables. Suite à la sollicitation de communes et de privés, 59 sites ont pu être prospectés dans le 

week-end. L’appel à bénévoles lancé auprès des réseaux du GCA, de Natura 2000, de la SEPANLOG 

et du CEN Aquitaine, a permis de mobiliser neuf personnes qui ont participé à cet inventaire. 

 

La présence de chauves-souris a été confirmée (individus ou indices de présence) dans 46% des sites 

prospectés, soit 27 sites, dont 34%, soit 20 sites, avec l’observation directe de chauves-souris  

 

Au minimum, huit espèces ont été observées au cours du week-end. Six colonies de reproduction ont 

pu être découvertes. Les enjeux les plus forts concernent le Murin à oreilles échancrées (Myotis 

emarginatus) avec une colonie de reproduction, de quasiment 200 individus, détectée et le Grand 

rhinolophe (Rhinolophus ferrumequinum) avec deux colonies de reproduction : 56 et 80 individus. 

Cette dernière se trouvait en compagnie des Murins à oreilles échancrées dans un moulin en bord de 

Gélise.  

Les 23 Oreillards (Plecotus sp.) observés se trouvaient dans des églises dont une colonie de 

reproduction de 15 individus à l’abri, physique et spirituel, derrière un cadre religieux. Le Grand / 

Petit murin (Myotis blythii / myotis) et les Murins de Daubenton (Myotis daubentonii) ont été observés 

sous des ponts. Une colonie de Sérotine commune (Eptesicus serotinus), d’une trentaine d’individus, 

a aussi été trouvée dans les fissures d’un pont. L’essentiel des autres Sérotines communes se trouvait 

derrière des volets. 



Les Petits rhinolophes (Rhinolophus hipposideros) occupaient les pièces et les environs des châteaux, 

à l’exception d’un individu trouvé dans le vide sanitaire du bâtiment d’accueil d’un camping. 

Les pipistrelles (Pipistrellus sp.) étaient principalement localisées dans des linteaux. 

 

Au vu du nombre de colonies découvertes et à la satisfaction des participants, un nouveau week-end 

bénévole estival sera sans doute proposé en 2020. Il est également envisagé un week-end bénévole 

hivernal afin de localiser les gîtes d’hibernation. 

L’ensemble des personnes contactées ou rencontrées a été sensibilisé à la préservation des chauves-

souris. Des courriers ont été rédigés : 

- pour les sites sans indice de présence ni de chauve-souris observée ; 

- pour les sites avec indices de présence ; 

- pour les sites ou des chauves-souris ont été observées. 

Ces courriers ont pour objectifs de renforcer la sensibilisation, d’aborder la thématique des 

aménagements qui favorisent l’accueil des chauves-souris ou la cohabitation avec l’Homme et 

d’informer les particuliers ou les communes de la présence d’un gîte à chauves-souris dans leurs 

bâtiments. 

Des sites ont été retenus pour proposer aux propriétaires une convention tripartite avec le CEN 

Aquitaine et Albret Communauté. Ces conventions, sans aspect réglementaire strict, hormis la 

réglementation liée aux espèces protégées qui s’impose de fait, vise à cadrer et légitimer les 

comptages annuels qui doivent être faits pour suivre la colonie et de proposer une assistance technique 

lors de la conception ou la réalisation de travaux par exemple. 

Des conventions du type « convention refuge » seront proposées pour les autres sites où la présence 

de chiroptères a été avérée (petits effectifs ou indices de présence). Elle vise à assurer de la pérennité 

des gîtes et à valoriser les engagements des personnes volontaires (mise en place possible d’un 

panneau « Refuge à chauves-souris », groupe de discussion, échanges avec des spécialistes…) Cette 

action est centralisée en Aquitaine par le GCA. 

 

Le territoire d’Albret communauté, bien que ne disposant pas d’un réseau de cavités (grottes et 

carrières souterraines) très développé, occupe tout de même une place importante dans la préservation 

des chauves-souris à l’échelle du Lot-et-Garonne. Ce type de projets multi-partenariaux et 

pluridisciplinaires est un très bon moyen de renforcer la connaissance sur la répartition des espèces 

et d’œuvrer pour une préservation et une restauration efficace de leurs gîtes, leurs territoires de chasse 

et des corridors écologiques qui les relient. 

Les perspectives présentées révèlent la dynamique actuelle très forte sur ces problématiques. 

Impulsée en 2019 grâce à la SEPANLOG, l’étude des chauves-souris en Albret n’en est qu’à ces 

débuts, réservant encore très certainement de belles découvertes aux futurs bénévoles qui 

participeront au week-end en 2020. Comme en 2019, un appel à bénévoles sera diffusé aux différentes 

listes de diffusions déjà identifiées. 

 

Des remerciements tout particuliers sont adressés aux bénévoles qui, ont accepté de troquer de leur 

temps libre pour l’organisation et contre l’enseignement ou l’apprentissage de connaissances sur la 

biologie des chauves-souris, leur identification et quelques notions d’acoustique, mais aussi des 

connaissances plus généralistes : Claire ARONDEL, Sébastien CARION, Lisa CHANDEYSSON, 

Cécile DUPOUTS, Marie DEGEILH, Hugo GIOVANNONI, Léa GOUTAUDIER, Pascal 

LEGENDRE, Suzy LEMOINE, Bernard PERRET, Nicolas PINCZON DU SEL, Raphael RIVIERE, 

Sarah SELLIER, Damien TROQUEREAU, Olivier VANNUCCI 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure  : Colonies de reproduction découvertes lors du week-end 

À droite : Myotis emarginatus ; à gauche : Rhinolophus ferrumequinum 

 

 

Figure : Localisation des gites potentiels 
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Annexe 1 

 

 





 


